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TRANSPORTS

Interurbains

Le taxi collectif est le moyen de transport le plus pratique pour relier les villes entre elles. Se rendre
de bon matin à la gare routière pour être sûr de partir (jusqu’à 10h il y en a pour toutes les
destinations). Le taxi part quant il est plein. On attend rarement plus d’une ½ heure (mais cela
dépend des destinations). Il est toujours possible de se cotiser entre passagers pour régler le
manque à gagner du chauffeur pour le nombre de places vacantes.
Tarif : 1 DA / km. Soit environ 10 FRF les 100 km. Pour de longues distances, il est parfois
nécessaire de changer de taxi en route.
Les chauffeurs sont des professionnels. Les véhicules des Peugeot 505 en assez bon état. 1
conducteur et 6 passagers (en trois rangées). Les Algériens ne sont pas très bavards dans les
transports, trajets souvent silencieux ou en musique.

Taxis urbains

Courses entre 30 et 50 DA. Jamais plus de 100 DA (sauf aéroport). Généralement de couleur jaune
à bandes noires, mais il existe des variantes régionales (à Biskra ils sont blancs avec une bande
verte). 4 places passagers. Remarque : on s’assoit à l’avant à côté du chauffeur.

Micro-bus

Les micro-bus se sont répandus ces dernières années. Ils relient centre-ville et banlieue ou villages
voisins (ex. entre les villes de la Pentatole de Ghardaïa). Autour d’un dinar par passager.

LOISIRS

Vous serez sans doute le seul voyageur.
Faites- vous des amis algériens sinon vous
allez vous ennuyer ferme ! Les contacts sont
faciles.
En dehors des soirées passées au café, pas
grand chose à faire. La programmation des
cinémas (à 20 DA) est limitée aux films
américains ou asiatiques. De plus il s’agit de
rétro-projection de cassettes vidéo.
La lecture de la presse peut meubler
intelligemment les heures de repos (la nuit
tombe tôt).

A-Z

Cigarettes : à tous les coins de rue. En paquet ou à l’unité. Marques locales (Rym..) mais
également d’importation (Marlboro). On n’est pas en Tunisie donc inutile de chercher un narghilé.

Coiffeur : soins attentifs pour quelques dizaines de dinars.
Pourboire : usage peu répandu. Inutile de lancer la mode.
Presse : beaucoup de titres algériens en français (Liberté, el-Watan, République, Matin...). Entre
10DA et 15 DA. Le prix de vente est parfois supérieur au prix imprimé. La presse dispose d’une
grande liberté de ton par rapport à la presse tunisienne par exemple. Toujours intéressant pour
appréhender la vie politique et les mouvements qui agitent la société. Ne pas manquer les romans
feuilletons.
Vol : les réceptions d’hôtels semblent fiables. Ne rien laisser traîner de précieux dans les chambres
d’hôtels. Apposer un cadenas. Mais pas de parano. En un mois on ne m’a rien volé.
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